
Quand vous priez, 
si vous avez quoi que ce soit 

contre quelqu’un, 

pardonnez–lui, 
pour que votre Père céleste 

vous pardonne, lui aussi, 

vos fautes. 

Mais si vous ne pardonnez pas, 
votre Père qui est dans les cieux 

ne vous pardonnera pas non plus 

vos fautes.

Marc 11.25,26



Ésaïe 59.1,2
Non, la main de l’Eternel n’est pas trop courte pour sauver, 

ni son oreille trop dure pour entendre.
Mais ce sont vos fautes 

qui mettent une séparation entre vous et votre Dieu ; 
Ce sont vos péchés 

qui vous cachent sa face 
Et l’empêchent de vous écouter.



1 Jean10.14

Car, par une seule offrande, 
il a amené à la perfection 

pour toujours 
ceux qui sont sanctifiés.

1 Jean1.9
Si nous confessons nos péchés, 

il est fidèle et juste pour nous les pardonner
et nous purifier de tout le mal que nous avons commis.



COUPABLES !
Que fait-on avec l’offense ?

- réactions humaines (de la vieille nature)
- ou charnelles, du monde, du Malin

COUPABLES !
• Blâmer l’autre, le diable et ...même Dieu.
• Rejeter la responsabilité; ne pas l’admettre ni la prendre.
• Nier, ne pas avouer. 
• Mentir, se mentir à soi-même; se cacher, fuir.
• Oublier “delete”
• Se trouver des excuses, des raisons de se justifier; rationaliser.
• Minimiser, amoindrir, adoucir l’offense.
• Attaquer, ridiculiser l’offensé.
• Se racheter.
• S’apitoyer, se dévaloriser, se taper dessus, se punir, s’haïr.
• Sombrer dans la honte, le désespoir; se laisser couler, se suicider.
• Vivre dans la peur du châtiment, l’anxiété, la conscience troublée



VICTIMES !
Que fait-on avec l’offense ?

- réactions humaines (de la vieille nature)
- ou charnelles, du monde, du Malin

VICTIMES !
• Se faire justice soi-même; faire payer, se venger, ruminer le mal.
• S’élever sur le trône en juge; condamner sans merci et exécuter la sentence.
• Être dans son droit et justifié de mépriser, dénigrer, haïr.
• Nier l’offense.
• Minimiser, banaliser la gravité du mal.
•Excuser l’offenseur.
• Refouler, oublier, enfouir ...ne plus y penser.
• Prendre sur soi la culpabilité; se taper dessus, s’autopunir ...on l’a mérité!

Quand vous priez, 

si vous avez quoi que ce soit contre quelqu’un, pardonnez–lui, 

pour que votre Père céleste vous pardonne, lui aussi, vos fautes. 
Mais si vous ne pardonnez pas, votre Père qui est dans les cieux 

ne vous pardonnera pas non plus vos fautes.

Marc 11.25,26



1 - LA RÉALITÉ : être vrai, être authentique.

• Identifier ce que je ressens vraiment (ou ce que je devrais ressentir).
« Je suis en colère... J'ai mal… »

• C'est correct, sain, légitime. Ce n'est pas mal de ressentir ces émotions. 
C’est ce que Dieu lui-même éprouve devant le mal qui est commis. 

• Donnez-vous la permission de vivre ces émotions, de les exprimer 
franchement devant Dieu : « Je déteste ce qu’il m’a fait et je suis en colère contre lui »

Oui c'est vrai qu’en ce moment je ne l'aime pas !
…ce n’est vraiment pas de l’amour que je ressens dans le fond de mon cœur »

• Lisez un Psaume qui exprime bien ce que vous ressentez avec des mots 
inspirés, francs et directs. Par exemple: Ps.10;  58;  59;  64; 140-143 ...

• Écrivez ce que vous ressentez. Sortez-le de vous-mêmes de façon saine devant 
le Seigneur. 

Plus le sentiment est à vif, plus le pardon sera profond. 
Je ne ressens rien = je ne pardonne rien!

RÉGLER L’OFFENSE SELON DIEU



2 - LA VÉRITÉ : faire le procès

• Déterminer la cause de ces émotions. Quels sont les faits ?
« Je suis en colère, j'ai mal parce que... »

• Faire le procès devant le Dieu de justice. 
Attention de ne pas prendre sa place, de monter sur le trône 

et de me faire justice moi-même. 
Je demeure la victime et je laisse à Dieu le jugement. 

• Faire la liste précise des chefs d'accusation à présenter devant Dieu. 
Il s'est passé ceci: premièrement, deuxièmement, troisièmement etc.

• Amener les offenses et les offenseurs à la lumière devant Dieu par l’Esprit. 
Mettre le blâme au bon endroit.  Attention de ne pas excuser, nier, minimiser.  
Appelez les choses par leur nom. « Seigneur, elle n'avait pas le droit de dire ou faire 

telle chose  …de cette façon-là. C'est de la cruauté, de la méchanceté, de l'abus, 
un manquement grave, pur égoïsme... etc. »

Plus la description est juste et précise, plus le pardon est réel et efficace.



3 - LA JUSTICE : me ranger du côté de Dieu contre le mal.

• Dieu est en colère contre cette personne qui a fait le mal.
Voici ce qu'elle mérite pour ce qu'elle a fait....  pour que justice soit faite.

• Voyez comment le psalmiste invoque la justice. Ps.28; 59; 64; 109...

• Je serais tenté de faire ceci pour me venger... 
« Seigneur, je pourrais la haïr, le détester, la mépriser, le traîner dans la boue, 
la salir, l'abandonner, le rejeter, lui faire subir le traitement du silence, de 
l'indifférence etc., …mais je ne le ferai pas. »

• Attention de ne pas ruminer, fantasmer, jouir de la vengeance en imagination 
…en rêver.

• Il s'agit de nous associer à la sainte colère de Dieu 
et d’haïr ce qui mérite d’être haï, c'est-à-dire le mal, le péché, l’offense. 

Attention, il y a un temps limite 
…que le soleil ne se couche pas sur votre colère ; ne péchez pas



4 - LA GRÂCE : pardonner comme j'ai été pardonné.

• Je refuse de me venger, de me faire justice moi-même. 
Je ne monte pas sur le trône. Je descends de ma position de juge. Je demeure    

dans la position de victime. Je remets le jugement entre les mains de Dieu.
« Seigneur, c'est toi qui t'en occupes maintenant, ce n'est plus moi. Je remets   

cette personne entre tes mains. Je lui pardonne entièrement tout le mal qu'elle a fait.
…nommer les offenses précises.
J'arrache toute racine d'amertume de mon cœur.  Je ne garde aucune rancœur. »

• Je demande au Seigneur de lui faire grâce comme il m'a fait grâce; 
de lui pardonner comme moi j’ai été pardonné par Dieu.

• Si j'ai péché en quoi que ce soit. Par ex. Je l'ai haï pendant tout ce temps:
Faire mon propre procès!
J'accepte le blâme pour mon péché. 
J'ai mal réagi. Je n'ai pas réglé ma colère comme il faut ou pas à temps. 
Je l'ai haï secrètement pour un temps, méprisé ...je me suis vengé etc. 

• Confessez immédiatement et recevez le pardon de Dieu.

Non pas seulement le demander mais avoir l’assurance que vous l’avez reçu!



5 - LA DÉLIVRANCE : briser (délier)les chaînes.

• Le mal subi a enroulé comme une chaîne autour de moi et me rend captif. 
« Seigneur, je brise les mauvais liens entre cette personne et moi. 

Je détruis tous les mensonges qui m'ont été inculqués 
et les malédictions (paroles méchantes) prononcées sur moi par ceux qui m'ont
fait du mal ». - par exemple: Je ne vaux rien, je suis un bon à rien ! 
Je l'ai  bien mérité! Je suis un tapis sur lequel on peut s'essuyer les pieds!
C’est toujours de ma faute! C’est moi la méchante etc.

• Bien les identifier et les rejeter fermement au nom de Jésus-Christ.

• Je renonce aux vœux que j’ai prononcés qui deviennent comme une prison
dans laquelle je me suis enfermé :

ex. : Jamais plus je ne serai comme… ou tous les hommes ou femmes sont des…

• La colère non réglée devient malsaine et elle donne « accès au diable ». 
L’offense non réglée est le terrain de jeu du Malin dans les relations humaines. 
Je repousse fermement toutes les suggestions du diable. Voici les plans, les 

mauvais desseins et les voies que le diable voudrait me voir prendre. 

• Je ferme la porte et résiste avec foi au diable qui fuit loin de moi.
Merci Seigneur.  Je suis libéré de ces chaînes!



6 - LA RÉCONCILIATION 

La réconciliation est la volonté ultime de Dieu pour l’être humain et nous en 
sommes les premiers à en bénéficier ; puis les agents, les ambassadeurs.

• Voici le modèle de Dieu: étant guéri et ayant pardonné devant Dieu, je veux 
chercher à me réconcilier avec celui qui m’a offensé comme Dieu me le demande. 

• J’ai le pouvoir de « délier » la personne en l’amenant à voir et à reconnaître
son offense. Qu’elle puisse s’en repentir et recevoir le pardon de Dieu est mon
désir le plus cher. 

• Je fais les premiers pas: j'offre le pardon en actes et/ou en paroles pour le
bien de cette personne.

• Étant l’offenseur ou si j’ai mal agi ou réagi à l’offense, je demande pardon à la  
personne pour mes manquements envers elle. Je répare en paroles et/ou en actes, 
autant que possible, le mal qui a été fait.

• Sous la conduite de l’Esprit en demandant la sagesse de Dieu, je cherche à me 
réconcilier. En autant que cela dépend de moi, je veux être en paix avec cette 
personne.

Attention : le pardon se passe d’abord devant Dieu puis la réconciliation suit,
en autant que la personne soit bien disposée.


